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INTRODUCTION 

La culture cotonnière au Togo est une tradition très 
ancienne qui remonte très loin dans l'histoire de r;e pays. Si 
l'on étudie une période plus récente, 0n enregistre déjà 
entre 1920 et 1930 une production annuelle de 3 000 .:0nnes 
de coton-graine. 

'L'objectif du présent document est de montœr r~volu­
tfon de la production cotonnière du Togo di::puis 20 afü 
(1965 à 198-n. 

Le tableau d'em-=mble d0nne la rrodui.:ti,:,n de :::ot•Jn 
depuis 1955, les tabkaux détaillés présentem les principaux 
indicateun de cette pfùduction de 1976 à 198-L 

En l 982., la production dè c,)ton èst réalisee p:ir ~ù ''"'o 
de5 exploitations de la zone cownniere : le•, exploitations 
sont de typè familial et cultivent chai.:une une superficie 
wtale de 4 ha environ dont 0,7 ha de coton. 

En 1984. la production de .:0t1.rn-graine a fait une pro­
gression énorme en passant de 2+ 700 tonnes en 1983-84 à 
5J 701} tonnes en !934-35. Ce phénomène -,'explique i la 
fois par l'::tugmentation du nombre de planteurs !la super­
fi.:ie moyenne par exploitation étant toujours de û,7 bai et 
par l'augmentation du rëndement (de 300 à l 000 kg, ha les 
années antérieures, il pas:;e en 198--1 à l 200 kg. ha}. 

Il apparait à l'observar.eur averti tA. SCHWARTZ : ,, Le 
p.:l.ysa::-: et la ~ulture du coton au Tog0 ·•. ORSTOM, 1985! 
q_œ le paysan 'lmègrè le cotonnier dans son ~ystème de pro­
d..1cti,}~ -;ans dêsequilibrer les cultures vivrières prioritaires 
mals êtro;t-)mem dépendantes. 

La princ:ipa!e source d'information-,; est !a SOTOCO 
tSodéte Cotonnière T ogolaiseJ. 

.lNM::'.;~ 
'Cl .:Cl'O~J .Jf'.AU•~~ 1 c,::,:i t;. 

F1G. 1. - Ernlmian de la production de ,:or,.m-graù.e au Togo de 1955 a 1985. 

fî"ariations of seed cotton producrion in Togo from ! 955 to 1985., 
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(Variatio11s of the cotwn area in Togo fram 1961 to 1985.; 

T,BLŒM, 1. - Eva{ution de fa cu(ture et- de la production cotonnières au Togo de 1955 à 1985. 

Production coton Superficie Rendement coton 
% SL1perficies 

{torines) <). kg/lia i~ (ha) 
ffbre 

ensemble du Togo 
SOTOCO SOTOCO et hirsuwm 

graine ffbre hirs1.1tum graine fibre labourées fortilisëes 

3414 
6 046 
5 868 
4 002 
9 097 

5 845 

6 985 O,ù 
5 390 1 925 35,70 232 0,4 
8 489 2 951 34,50 336 2,9 
4 261 1 428 33,50 143 30,0 
B 525 2 181 33A0 470 417 139 53,9 

6 330 2 177 34,40 295 18.4 

8 T72 2 886 35,30 406 478 169 0,0 91, 1 
9425 3 320 35,20 318 572 201 50,0 83,3 
9 928 3 743 37,70 1 090 506 191 20,2 78,4 
5 306 r 917 36,.10 2522 585 211 t1,8 61,8 
5 013 1 940 38,70 3 151 m 301 10,4 53,5 

7 569 2 7131 313,5G 1 497 648 237 18,5 73,6 

5 561 2 090 37,5:J 4213 771 289 7,1 42,9 
7 070 2640 37,40 9093 641 240 4,2 54 
5 885 2 196 37,30 7 493 604 225 3,8 40,3 
8 784 3 224 36,70 9 671 720 264 3,4 36,9 

10 648 4039 38,40 14 603 6!55 252 3,0 45,9 

7 590 2848 37,2 8 955 668 248 4,3 44,0 

9 772 3 500 35,80 18 784 482 173 3,.2 36,7 
7 063 2 886 40,90 8958 700 286 5,6 76,1 
4537 1 770 39,00 6 (349 619 241 8,3 80,5 

14 365, 5 450 37,90 15 867 843 319 4,5 7T, 1 
2IJ 374 7 995 39,24 26 321 745 292 72,0 

11222 4-320 38,50 15 316 733 282 5,4 67,3 

24 018 8 900 37,00 29 130 824 305 14,6 88,8 
21 243 8280 38):}8 23 480 905 352 7J 86,9 
27 483 11 300 4.1, r2 26 460 1 039 427 9,4 92,0 
24 749 10 3DO 41,62 30 263 818 340 11,8 84,7 
54 742 23101 42,20 43 447 1 22.0 632 7,4 99,1 

30447 12 376 40,6 30 556 996 405 10,2 91, 1 

Nota: Les superficies na concernent que !e coton hirs1.1tum et la zone SOTOCO, ra production l'ensemble du Togo. 
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LEGENDE 
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GÉ:NÉRALITÉS 

Le Togo est situé en bordure du golfü de Guinée entre le 
6' et le 11 ° parallèle de latitude norrd. Il couvre une sumrfi­
cie de 56 000 km2 

: H est divisé en ::inq régions administra­
tives s'étendant du Nord a1J SuJ : Savanes. Kara. Centrale, 
Plateaux, \,faritime. 

La population total,~ est estimée à 2.,7 millions d'llabi.­
tants d!ont 85 % de population rurale·; le rame d'accrofa:;,<;­
ment est de 3 fi1o par ru;. La demité moyenne est de 
48,2 habitants au J.:m". On distingue '-l- zones à forte densité 
de population : le Nord-Ouest de la région des Savanes, 
l'Est de la région Kara, l'Ouest de la région des plateaux et 
le Sud-Est de la région maritime. l.e reste du pay~ co-nnaft 
des densités plus fafüles de l'ordre de () à 2ü habitants au 
kilomètre carré. 

Le Togo présente deux zones climatiques distinctes dont 
la limite se situe entre le 7° et 1e 8° parallèle de latitude 
nord qui sont : une zone a deux saisons des pluies au sud, 
et une z:one à une saison des pluies au nord: 

Les systèmes de cultures traditionnelles permettent de 
délimiter grossièrement J aires : une aire du sorgho située 
au-delà d'une ligne passam au nord du 9" parallèle, une 
aire de l'igname couvrant 1e territoilre entre l'aire du 
sorgho et une ligne passant au nord du 7° parrul~le, et 
enfin m1e aire du mms couvrant le sud du pays. Néan­
moins, les n.ombre1n colllrants migratofres ont induit cfo 
profonds changements dans les systèmes de cultures en 
place, modifiant sensibfom-;nt ks délimitations de ce,;; aires 
qui s'interpénètrent. 

La Recherche Agronomique est assurèe par quatre 
Ivfü:iistères ; en particulier. au Ministère du Dèveioppe­
ment, la D.R.A. (Direction de la Rech;;rche Agronomique} 
a pour objectif. à terme. un rôle de coordination au niveau 
national. 

De nombreux Organismes de Recherche sont représentés 
au Togo, en particulier 4 départements du C.I.R.A.D. : 

- LR.C.T. ([mtitut de Recherches du Coton et des 
Textile Exotiquesi en zone cotonnière, pour les sy5tèmes de 
culture dans lesqueîs le coton est la principale culture de 
rente ; 

- LR.A. T. (Institut de Recherd1es Agronomiques Tro­
picales et des Culture, ViFrières) pour les cultures 1,ivriè­
res ; 

- LR.C.C. (Institut de Recherches du Café. du Cacao 
et autres plantes stimulantes} pour le café et le cacao ; 

- LR.f-l.O. (Imtimt àe Recherches pour les Huiles et 
Oléagineux) pour les oléagineux ; 

ainsi que l'O.R.S."LO.M. (Institut Français de Recherche 
Scientifique pour le Développement en Coopération) pour 
la pédologie. la sociologie et la géographie. 

Le Minfatère du Développement Rural est représenté 
dans chaque région par une Direction Régionale (D.R.) 
dont le rôle principal est !a statistique agricole et quelques 
actjons d'approvisionnement des paysans. De nombreux 
projets de développement en Agriculture-Elevage et Amé­
nagement sont operationnels sur le terrain : par exemple, le 
projet des savanes (cuituœs vivrières et culture attelée) 
,, Fed-savanes "'· 

"Les organismes chargés de \a production et de la com­
mercialisation sont la SOTOCO et l'OP AT : 

- la SOTOCO, Société Cotonnière Togolaise, créée en 
1974 : la zone cotonnièxe couvre la majeure partie du pays 
â. l'exception de la zone sud-est café et cacao (sur les reliefs 
et la plaine de Litimé) et la bordure maritime ; 

- l'OP AT (Office des Produits Agricoles du Togo) est 
chargé de l'exportation des produits agricoles, c'est-à-dire 
principalement le café. le cacao et le coton. 

JLE RO[E DE LA SOTOCO 

La SOTOCO a été créée en 1974. Elle a pour objet le 
développement de la c1J11tme cotonnière sur to11te l'étendue 
du territoire, et elle a concrètement à Ja charge : 

- la gestion. l'encadrement, fa production de 3emences. 
la recherche d'accompagnement. la fo:mafüm et la vulga­
risation dans le cadre du Projet de D;§v·eloppement rural en 
zone cotonnière ; 

- le désenclavement des zones ; 

- ta commercialisation primaire dlu coton, c'est-à-dire 
l'adrnt du coton-graine aux pa:;sans ou aux groupements 
de paysans: 

- le transport de coton-graine ; 

- l'égrenage du coton-graine dans les 2 usines de Kara 
(ouverture avril 1981) et de Notse (ouverture avtil 198.:i,l ; 

- le transport de la fibre et des graines de coton. 

La SOTOCO, société verticale de la filière coton, a une 
actio:1 qui ,'ètend de l'amont : production de ~emences, 
approvisionnement en intrants, recherche. à l'aval : pro­
duction de fibre et de graine. en passant par l'encadrement 
et rappui aux producteurs. 

LA. lt[CHERCHE COTONNIÈRE AU TOGO 

Les premiers travaux de recherche sur le coton ont été 
effectués peu après la c,éation. de la station I.R,C.T., 
d' Anié-Mono en 1949, et ont débuté par d'°s essms centrés 
sur t'ame\ioraüon vari.ëta\e du cotonnier Gossypium barba­
dense principalement. Puis la recherche cotonnière a porté 
sur l'espèce Gossypium !lirs11twn. En 1962. est ,;ri:\ée la sec-· 
tion d'agronomie qui installera en 1965 des points d'appui 

permanents sur l'ensemble du territoire togolais afin de 
tenir compte de la variabilité des conditions écologiques. A 
partir de 1974, l'extension des surfaces en cotonnier hirsu­
tum rend nécessaire la création d'une staction d'entomolo­
gie. En 1983, suite â la. volonté de l'LR.C.T. de connaître 
le milieu rural, la section d'agro-êconomie est ouverte. 
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LE COTONNIER ET LES CtrL TURES VIVRIÈRES 

D'après le recensement de 1982-S3 dans la zone coton­
nière, le nombre total d'exploitations est de 177 300 ; 
parmi celles-ci. 34 l 16 font du .:oton, On constate que, 
pour 1982. 20 01,l des exploitations de la zone cotonnière 
pratiquent cetœ euh ure du cotonnier, et dans ces exploita· 
tions elle représente environ 20 ll7i> de la superfide cultivée. 
Le tableau 2 donne la répartition de ces données par 
région. 

L'importance du coton par rapport aux su perfides culti­
vées (vivrier + cotonnier) est de l'ordre de 8 œij en 
moyenne dans la zone cotonnière en 1982. 

Les paysans font en priorité leurs cultures vivrières et. 
dans la mesure de leurs possibilités et de leurs contraintes. 

du coton. !l n'y a pas de concurrence entre v1vners et 
coton mais intégration et complémentarité de cultures dans 
le système de prnduction. 

Outre les essais menés sur la station, l'LR.C.T. Togo 
dispose dt:: 9 points d'appui répartis du nord au ,ud du 
pays menés en culture manuelle à l'exception d'un seul 
conduit en culture attelée. 

Les programmes des essais I.R.C.T. Togo sont approu­
vé, ou demandés par la SOTOCO lors d'une réunion 
annuelle. Les résultats sont discutés lors de cette même 
réunion ou présentés au fur et à mesure des besoins de la 
SOTOCO. Le~ es5ais en milieu paysan sont conduits avec 
raide d.:: cette société. 

TABLEAU 2. - Importance des exploitations cotonnières et des superficies cultivées en 1982. 

Régions Savanes Kara Centrale Plateaux Total 

Nombre total d'e;(pioitations 31 600 53 600 24400 67 700 177 300 

Nombre d'exploitations cotonnières 10 224 7 093 3 194 13 605 34 116 

% exploitations cotonnfàres 32A % 13,2 % 13,1 % 20,1 % 19,2 % 

Superficie totale cultivée, ha 105 400 74 800 37 700 123 400 341 300 

Superficie cotonnière, ha 5 575 5 477 1 9413 14 051 'D 049 

% superficie coton, coton/total 5,3 ~1) 7,3 % 5,2 % 11A % 7,9 % 

ha cultivés par exploitation 3,3 1,4 1,5 1,8 1,9 

lla cultivés par exploitation coton. 4,7 3,6 3,6 3,6 4,0 

ha de coton par exploitation coton, 0,55 0,77 0,61 1,03 0,80 

ÉVOLUTION DE LA PRODUCTION COTO~NIÈRE 

1, Evolution de la production de coton-graine (fig. 1 et 3 
et tableau général) 

La culture du coton au Togo est très ancienne, Le coton 
Mono, variété Gossypium barbadense, était cultivé en 
association avec les cultures vivrîères. Au début du siècle 
(entre 1920 et 1930}, on note des productions de l'ordre de 
2 000 à 3 000 tonnes. 

La culture de Gossypium hirsumm a été lancée à une 
échelle significative dès 1968. 

De 1955 à 1974, la production a évolué de 3 ..100 à 
10 000 t avec quelques fluctuations. 

Après 1975, la culture du Mono a été pratiquement 
abandonnée et remplacée par du Gossypium hirsutum. 

De 1975 à 1979, la production est passée de lO 000 à 
20 000 t avi::c une anni::e ( 1977) à trè~ faible production 
(4 500 t). 

De 1980 à 1983, la production a varié suivam (es années 
entre 21 et 27 000 t. 

En 1984, la production cotonnière a fait un boum inat· 
tendu avec 54 700 tonnes. 

En 1985, les surfaces semées totalîsent 70 000 ha, avec 
une production prévisionnelle de 86 000 tonnes de cocon 
graine. 

2. Evolution de quelques indicateurs (ces indicateurs con­
canent uniquement (e coton hirsmwn et la zone 
SOTOCO) 

a) Rendemenr en coron-graine a l'hectare (fig. 3 et tabl. 1) 

Le rendement moyen a augmenté assez régulièrement 
avec quelques variations annuelles, De l'ordre de 
400 kg ha en 1964, il atteint en 1984 1 200 kg/ha, soit 
3 fois plus en 20 ans. 

bJ Rendement à /'égrenage (fig. 4 et tabl. l) 

La quantité de fibre obtenue en pourcentage de la quan­
tité de coton·graine e~t passée de 34.4 -01o au début des 
années 1960 à 42 % en t 984, soit une augmentation de 
22 %. 

c) La feni!isafion (tabl. 1 J 

Très p.::u pratiquét: en t 960, elle l'est en 1984 sur la 
quasi-totalité des superficie~ cotonniên:s. 

En moyenne quinquennale, le pourcenragt: dt:s superfi-
cies fumées est le suivant : 

1961-1964 = 18,4 •J:'o, 
1965-1969 = 7.i,o %, 
l 970-1974 = 44.0 OJo, 
1975-1979 67,9 %, 
1980-1984 "" 88,0 070. 
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FIG. 3. - Ei•olution du rendement en comn graine au Togo de 1964 à !984, 

n-;;;riations of seed-co!ron yï;;ld in Togo from 19,54 to !9-'N./ 

Les doses et !es qualités de l'engrais ont évol11é régulière­
ment. 

Depuis !977, la dose est d'environ 200 tg/fr:; ; il s'agit 
prüi,cjpalement d'engrais complet h!PKSB (12-22-12-5-5 
pour 1984 et 1985), mais aussf de KCI et d'urée. · 

d) Les traitement phytosanitaires (tabl. 1) 

Depuis 1965, les superficies traitées ont toujours été 
importantes et leur pourœntagP, par rapport aux superficies 
totales varie suivant les années de ~5 à 100 % . Depuis 
1977, 1a majorité des parcelles sont traitées au moins l fois 
et de 50 à 70 % des parœlles sont traitées 6 fois. 

Les quantités de produits et leur qualité ont beaucoup 
évolué en 20 ans. En particulier, on a vu la disparition des 
organo-chlorés comme le DDT remplacés par des pyréthri­
noïd~s et des organ.9-phosphor~s assodés à des pyréthri­
notdes. Ce type d'assocîatiou s'est par la suite imposé. 

Les doses ont légèrement varia depuis une dizaine 
d'années et se situent autour de 15 litres par hectare et par 
an. 

e) Nombre de planteurs de coton et superficies (tabl. n 
L'évolution du nombre de planteurs est très variable 

d'une an!!~-~ J:a.1:1_tre ; qp. enregistre des variations très 

importantes : par exemple en 1977-78, seulement B 000 
planteurs, alors qu'en 1980, il y en a 46 000. 

Les superficies cultivée, sont fonction du nombre de plan­
teurs, en général 0,50 à 0, 70 ha par planteur. 

Depuis 1970, la o;uperficie a augmente plu;; ou moins régu­
lièrement pour passer de 4 000 ha à 43 000 ha. 

Les causes de variations importantes des superficies d'une 
année à l'autre (tabI. 1) sont les suivantes : 

- causes climatiques : le retard des culture, vivrières ou 
ta mauvaise récolte des cultures à 2. cycles (dans la partie 
sud de la zone cotonnière·i entraînent souvent la dêsaffec­
tion du coton dans certains cas : 

- causes économiques : !es variations de5 prix des pro­
ductions vivrières et des subventions des intrants pour le 
coton influencent fortement la décision du paysan. 

Cette évolution en dents de scie prouve bien que le pay­
san est tout-à-fait maître de ses décisions, et sa rèponse aux 
contraintes climatique5 ou économiques est très rapide. 

Quelles que soient les conditions et 1es variations annuel­
les, on enregistre une tendance à la hausse et le nombre de 
planteurs de coton comme les surfaces ont à peu près triplé 
depuis 1970 . 

.....,~---------------------

S5 BO 85 70 

1 
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Fto. +. - Evo(micm du rendement à l'égrenage au Togo de 1961 à 1984. 

{Variations of :1inning pircentage in Togo f'rorn 1961 to 19H4~J 
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COÛT DE PRODUCTION ET PRIX DE REVIENT DU CüTON"GRAINE 

1. Achat des engrais et des; insecticides 

Achat et prix des engrois 

Depuis une dizaine d'annèes, les quantités d'engrais 
achetés ont évolué d'une manière rrés irréguliere du fait 
des stocks en fin d'année, 

Le prix d'ad1ac des engrais (CAF Lomé) était de '57 F 
CFA/kg en 1978. il est pas;e à 83 F CFAikg en 1982, U est 
de 122 F CFA"kg en l9S5. 

Admt et prix des insectîcides 

Les quamité, er qualités des insecdddes ont évolue pro­
gressh.,ement ; le prix a fluctué aux environs de l 000 F 
CFA par litre depuis 1979, il esr de l 230 F CFA. 1 en 1985. 

2. Consommation des engrais et des insecticides 

Engrois 

les quantites d'engraîs consommés sont parfois difficile., 
à évaluer : certaine,;, utilisées pour le cown et les produits 
vivriers, sont compt~es ensemble. l'estimation de, stock, 
disponibles n'est pas toujours précise. Cependant, l'évolu" 
tion de l'ordre de grandeur donne une idée de l'évolution 
et de l'accroissement de la consommation d'engrais : esti­
mée à 2 300 tonnes en 1978. elle atteint 7 400 tonnes en 
1984. 

[nscctfcides 

Les quamitc\s d'insectiddes consomrnJs pour le .::oton 
sont difficiles à évaluer d'une manîère précise, une faible 
quantité est utilisêe sur la ..:uliure vivriére t:'r l'évaluation 
des stocks est parfois imprécise. Cependant, les ordres de 
grandeur donnent une très bonne idée de l'évolution : la 
consommation était estimc\e à 250 000 litres en 1978, die 
est de 74 7 000 litres en 1934, 

3. Coût de production et revenu du paysan 

Prh: d'11dmt du co1011-grnine el cllùts des Intrants po11r le payian 

Le prix d'achat du coton-graine au paysan est un indica­
teur qui ne signifie rien à luî seul ; il faut tenir compte des 
coûts des engrais et des insecticides à sa charge, pour 
mesurer l'évolution du revenu. 

Les appareils sont prêtés par l'encadreur au pay,an lors 
des traitements, Une somme forfaitaire de 600 F CFA,ha 
est pré!evc\e à l'achat du coton pour les pîles. 

A partir de cette campagne 1985-86, et quelle que soit sa 
consommation réelle, le paysan doit payer, lors de la com­
mercialisation de ,;on coron-graine, un forfait de 23 600 F 
CFA par ha quî se décompose en 23 000 F CFA pour 
l'engrais et 6ü0 F CFA pour k, piles. En cas de retard 
dans les dates du semis par rapport aux dates consei1lées. 
une ~omme forfaitaire supplémentaire de 11 400 F CFA 
sera prélevée pour r:ouvrir 50 % du coût des produits 
insecticides. 

ll;;vcnu brut ~t revenu net nu niveau du pay;nn 

le revenu brut est connu à partir des sommes versées 
pour l'achat du cocon-graine qui tient compte de la qualité 
(blanc ou jaune). 

Le revenu net est calculé en déduisant du revenu brut le 
coût des intrants à la charge du paysan. 

On constate depuis une dizaine d'années que, si k 
revenu net par kg de coton pour le paysan fluciue. il a peu 
augmenté au regard de l'évolution de l'indke des prix qui a 
plus que doublé pendant cette période, Le revenu net à 
!'ha, par l'augmentation du rendement, a doublé de I976 à 
1982 et triplé entre 1976 et 1984, en francs courants. l 'esti­
mation (coefficients de l'indi,;e des prix de gras et de détaîl 
en France) du revenu net à l'hectare en francs constants 
fait apparaître une relative stabilité de 1976 à 1983 {60 à 
65 ûüü F CFA) excepté l'année 1978 (94 000 F CFAi et 
l'année 1979 ( 73 000 F CF A/. puis une nerte augrnentari,m 
en 1984 (95 800 F CFA1. 

Pour le paysan. l'augmentation du prix du coton-graine 
et du rendement, malgré une augmentation du coùt des 
lntranu à sa charge, s'est traduite par une augmentation 
très acc!!ptable de son revenu net à l'ha. 

TABLEAU 3. - Quantité d'engrais achetés par an en tonnes. 

78-79 79-80 80-81 81-82 82-83 83-84 84-85 85-86 

1 600 4 120 8 600 13 900 11 000 0 9 800 15 850 

ÎABLEAU 4. - Evolurion du Prix d'achat du coton-grain;; en F CFA !kg (coton blanc et jaune). 

78 79 80 31 8'.2 83 84 85 

60-50 60-50 60-50 65-55 65-55 75-65 90-80 105-95 

TABLEAU 5. - Prix unitaire engrais er insecticides pour le paysan. 

Années 77-78 78-79 79-80 80-81 81-82 82-83 83,84 84-85 85 (1)-86 

F CFA/kg 
15 15 15 15 45 45 100 115 engrais 

F CFA/1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 insecticides 

f cr=Aha 
400 400 400 500 500 500 600 600 600 

piles 
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T.<\BLG/Hi 6. - Evolution du revenu brut et du revenu net au niveau du paysan. 

Années 74 75, 76 77 78 79 80 81 32 83 84 

Tonnes 
coton 10 648 9772 7 063 4 537 14 365 20 374 24018 21 243 27 483 24 769 54 748 
graine 

Revenu brut 
total 308,5 239,9 849,6 1 210,2 1 325,2 1 329,0 l 780,9 1 849,4 4 925 
mio F CFA 

Prix 
moyen 43,7 52,9 59, 14 59,4 55,2 62,6 64,B 74,7 90 
F CFA/kg 

Intrant 58,5 21, î 42.4 66,5 95,7 231,9 248,3 327,7 763.0 rnio F CFA 

Revenu 
net 250 2.18,9 8D7,1 1 143,7 1 229,5 1 097, l 1 532, 1 l 521,7 4162 
mio F CFA 

Revenu 
F CFA/kg 35,4 48~2 56,2 56,l 51,2 51,7 !fü.7 61,4 76,0 
net 

Revenu net 
F CFA/ha 27 903 32922 50 866 43 452 42 207 46 725 57 902 50 283 95794 
r- courant 

Revenu net 
F CFA!ha 59440 64 856 93 593 73 434 59 090 61 210 67 74!3 53 803 95 794 
F constant 85 

EXPORTATION UES FIBRES ET DES GRAINES DE COTON 

La production de fibre de coton est pour la majorité 
exportée. 

Les graines de coton sont aussi exportées en grande par­
tie, mais avec la création de !'huilerie du Togo aux envi-

ÎABLEAll 7. - Exportation de fibres et ventes loca/.is. 

Années calendaires Exportations Va~,tes locales 
(en to:lnes.\ (en tonnesi 

1979 2 648 1 226 
1980 4 668 2.60 
1981 11 132 25 
1982 12 052 
1983 11 991 
1984 10237 ~ 

' 1985 is!x 1ers mois] 9 631 ? 
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rons de Lomé, elles seront dans l'avenir triturées locale­
ment, au moins en partie, 

Le chiffre d'affaires des ventes du coton-fibre peut ètre 
estimé â partir d'une èvaluation des prix de vente, mais il 
est très difficile de conns.ître les prix respectifs des diffé­
rents contrats. 

T ABLŒAC 8. - Graines de caton : production et exportation. 

Campagne 
Production Années Exportation 
(en tonnes) calendaires fen tonnes) 

1979-1930 10267 1979 4 060 
1980-1981 12 500 1980 6 310 
1961-1982 12 194 1981 11 640 
1982-t983 12 2.59 1982 13 453 
1983·!984 14 366 1983 12 700 
1984-1985 31 442 1984 2000 

i ! l \ j l 1 
7S as. 

a 
~-mi::~ 

1,EI.JDE:J!!'::~,- ~:--.i r<IJ:/1-tA 

FrG. 5. - Evoliition du r,mdemem a r!i(,ctare en coton fibre au Togo de 1964 à 198./. 

(Variatimzs offiber yield per hectare in Togo from 1964 to 1984.J 
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CONCLUSION 

L'augmentation spectaculaire de la production en 1984 
et en 1985 prouve bièn que le paysan est en fait le principal 
décideur en fonction de sa rationalit~. 

Mais peut-on prévoir l'avenir '! 

Il est três difficile de répondre, cependant quelques 
réflexions peuvent être faites, 

Devant une demande solvable de produits vivrkrs, le 
paysan togolais peut du jour au lendemain aband0nner le 
coton au profit de ces derniers dans la mesure oü. il est 
assuré de les vendre un bon prL'i: iex, : commerdali,ation 
vers le Nigeria). 

La demande vivrkre étant saiisfaite, le c0t0n re~te 
encore la seule culture de rente pour ces zones là. 

La réducrion de~ cours du .:own fibre au niveau mondial 

risq Uè d'entraîner dè~ déficits au niveau de l'OP AT. le prix 
de revient devenant supérieur au prix de veme. 

L'exploitation des {< sous-produits ,-, : huile, tourœau, et 
bientôt protéines alimemaires, devrait permettre à la filière 
coton d'être rentable malgré des bas prix de la fibre. 

[l apparaît donc très important de valoriser au mas:imum 
la graine avec la fabrkath)n d'huile [cf. LO.T.0. Indus­
trie Okagineuse du Togo avec la création d'une usine à 
côté de Lomé) de tourteau et bientôt de protéine alimen­
taire. 

Le '"oton. première plante cextile du monde, au 
deuxiême rang après le ~oja pour les tourteaux, deviendra 
dans l'avenir l'une des principales source de protéines ali­
mentaire,, 

Cotton growing and economics in Togo 

M. Dossou (1), G. Raymond (2) et G. Faure (3) 

(lJ LR.CT., B.P, I, Anié-Mono, Togo. 
(2) I.R.C.T.-C.1.R.A,D .. B.P. 5035, 34032 Montpellier Cedex, France, 
(3) l.R.C.T .• B.P. 1, Anîé-Mono, Togo. 

Sl.'.MMARY 

fiJgo has fJ;::"en a cijtfrjn pr0du·:1'1Q and t:'~PjJrrin,; ,:i)lj1îU\ 31n::;::' 

tre beg1nning of tr•'! Gent.Jrc1, S111,:e 1980, c,)tto'l ,,row111·] lla; 
::ûnsii:h;~ably de,;elooed foi'ovvin9 t'•8 :reati,,n ,,f ., ,:empan\ ,..,i th 
a vartioal structure. tlle · Sü,~1èta î•J,;iol,1i,,e du Cct,J"l ,. T·1i5 
developm{3:1t o,:c,.rred to,Jt3t11 ~r v\tnh an i111prû.,:en1ent in tf,8 qu~!­
lty of '.h;; 1ariet18, plimted and an ncrease 1n th,è ::onsJmption ,Jf 
•nputs app,,ed t:) ,:ort,:.'1 

Th,-; ,i,2 1n me.,,., ·,i81d-, Jn;j the ·,t.,.,:r,:,,. ·"l,;rea.se .n seed,,:Jt:,:n 
farrr1-~Jat.~ prk~ Pf·Yiif:l~ a v~r\- 3atBfd,::l)r1 n,~t_ .n1:1:·m8 p8r heGl3f~ 
!() tarm(31"'3, d~sp1~":: ~h':! r)3r:: 1n np1Jr ,:jJ·3t 

!: 1:.~!1:·ri ~j1,:,·11vin,~ 13 1nv:;,J .. ,Ht:-d 1n tn~ 1Jr(:duct <::n 3':.,s-:-,:w.~i in -3 

(d(i1:::ndl :iva-" b:,r trie farn1er.; ,:v:-(~x,rdin--"J 1,) thqfr i::·!=--n~rra.nrs, 

INTRODUCTION 

Cotton growing is a very old tradition which dates back 
a very long rime in the history of Togo. In a more recent 
period, between l 920 and 1930, an annual seed·cotton 
production of 3,000 tons was already obtained. 

This paper aims at showing the development of conon 
production in Togo during the last twemy years (1965 to 
1984). 

The general table gives tlle cotwn productions obtained 
sînce 1955. The detailed tables show the main production 
indicators from 1976 to 1984. 

In 1982, cotton was produced by 20 % of the farms in 
the conon area, The farms are of the family type, and 
each of them grows a total area of around 4 ha, including 
O. 7 ha under co1ton. 

In l 984. seed cotton prodœtion incœased considerably, 
rbing frnm 24,700 tom in 1983-198-l 10 s..i. 700 tons in 
1984-1985. The phenomenon is due to both the iœreased 
numbers of plamers tche mean area per farm being still 
0, 7 ha) and the increased yield (from 800 to l.000 kg/ha 
the previous years, it ro,e to 1.200 !.:g. 'ha in 1984). 

For a well-informed übserver (See A. SCH\VARTZ ,. Le 
paysan et la culture du ~own au Toga,,, ORSTOM, 193S). 
the farmen lntegrate cotton in thëir production system 
without impairing the priority but do~ely dependent food 
crops. 

The main ,ource of information is SOTOCO (Société 
Cotonnière Togolaise). 
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TAG:_5 1. - Variations of cotton growing and production in Togo from 1955 to 1985. 

Cotton 
Area 

: Seed cotton vield 
area 0·é 

Season 
production (tonsl Ffber (ha1 

tkgihal 
o· cO SOTOCO Togo as a whole SOTOCO and hirsutum 

seed fibar 
h(rsutum 

seed ffber plouglled fartilized sprayed 

55-56 3,414 
56-57 6,046 
57-58 5,868 
58-59 4,802 
59-60 9,1)97 

rnea11 5,845 

60-61 6,985 0.0 0.0 
61-62 5,390 1r925 35.70 232 0.4 9.0 
62-63 3,489 2,9fi.1 34.50 336 2.9 3.0 
63-64 4,261 1,428 33.50 143 30.0 30.1 
64-65 6,525 2,131 33.40 470 417 139 58.9 G8.1 

mean 6.330 2,177 34.40 295 18.4 22.0 

65-613 B.172 2,386 35,30 406 478 169 0.0 91.1 IOO 
66-67 9.425 3,320 35.20 318 572 201 50.0 83.3 95,0 
67-68 9,928 3,743 37.70 1,090 500 1:31 20.2 78.4 100 
68-69 5,306 1,917 36JO 2.522 585 211 11.8 61.8 90.8 
69-70 5,013 1,940 38.70 3,151 777 301 10.4 53.5 96.2 

mean 7,559 2,761 36,50 1,497 648 237 18.5 73.6 9tl4 

70-71 5.561 2,090 37,50 4,213 771 289 7.1 42.9 75.8 
71-72 7.070 2,640 37.40 9,093 641 240 4,2 54 45.7 
72-73 5,885 2,19G 37.30 7,493 604 225 3.8 40.3 78.7 
73-74 8,784 3.224 36.70 9,671 720 264 3.4 36.9 90 
74-75 10,648 4,089 38.40 14,603 655 252 3.0 45.9 56.2 

mean 7,500 2,848 37.2 8,955 1368 2.48 4.3 44.0 69.3 

75-76 9,772 3,500 3!3.80 18,784 482 173 3.2 313.7 50.1 
76-77 7,063 2,886 40.90 8,958 700 286 5.6 76.1 99,8 
77-78 4.537 l,770 39.00 G,649 619 241 8.3 80.5 70.8 
78-79 14,.365 . 5,450 37.90 150867 843 319 4.5 71. 1 83.3 
79-80 20,374 7,995 39.24 26,321 745 292 72.0 90.0 

mean 11,222 4,320 38.50 15,316 733 282 5.4 G7.3 78.8 

80-81 24,018 8,900 37.00 29,130 824 305 14.6 88.8 92.9 
81-82 21,243 8,280 38.98 23.480 905 352 7.7 BG.9 98.8 
82-83 2.7,483 11,300 41.12 26,460 1,039 427 9.4 92.0 100.0 
83-84 24,749 10,300 41.62 30,263 818 340 11.8 84.7 99.1 
84-85 54,742 23,îOî 42.20 43,447 1.220 532 7.4 99.1 100,0 

rnea11 30,447 12,376 40,G 30,556 996 405 10,2 91.1 98.3 

Nota ; The area only refers to hirsutum cotton and SOTOCO arna. Productîori concems Togo as a whoie. 

GENERAL POINTS 

Togo is located alongside the Gulf of Guinea, between 
parallels 6 and 11 of N. latitude. It covers an area of 
56,000 kml and is divided into five administrativ·~ region.s, 
from the north to the south : Savanes, Kara. Centrale, 
Plateaux, Maritime. rt is e5timatd that total popufation is 
around 2.7 miliion inhaMtants of which 35 °"J are farrners. 
The annual increase rate is 3 l!Jo. \,iean demity is 
48.2 in.habitants per l:rn'. There are four densely populated 
areas : the North West of the Savanes region, the East of 
the maritime region, the \Vest of the Plateaux ,egion and 
the South·East of the Maritime region. The rèst of the 
country has Iowe, densities. of around O to 20 inhabitams 
per km~, There are two different dimatic areas in Togo, 
the limit of which is located between paralle!s 7 and g of N 
latitude : the first area, in the south. has two rainy seasons 
and the second, in the north, has one rainy season. 
Traditional cropping systems allow 3 areas to be roughly 
delimited : a sorglmm area located beyond a line north of 
parallel 9. a yam area situated between the sorghum area 

and a line north of parallel 7. and a maize area covering 
the south of the country. However, many migratory 
movements have produced profound modifications in the 
cropping systems established, changing noticeably the 
delimitations of these areas which overlap each other. 
Agronomie Research ü conducted by four ministries. and 
particularly by the Minlstry of Development. The objective 
of DR.A (Direction de la Recherche Agronomique) is to 
eventually play a role of coordination at a national level. 
Y[any Research Organizations are represented in Togo and 
particularly four CIR.A.D departmems : 

- IRCT (Institut de Recherche5 du Coton et des 
Textiles Exotique5) in the cotton area. for the cropping 
systems where cotton is the main cash crop ; 

- IRAT timtitut de Recherches Agronomiques 
Tropicales et des Cultures Vivrières) for food crops ; 

- IRCC (Institut de Rechèrches du Cafè, du Cacao et 
autres plantes stimulantes) for coffüe and càcao ; 
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- IRHO tin;;iitut dè Recherches pour les Huiles et 
Oléagineux) for oil-producing crops : 

as well as ORSTOM (In~titut Français de R,:;cherche 
Sdentifique pour le Développement en Coopération) for 
pedology, sociology and geography. 

The Ministry of Rural Development is repre;ented i::J. 
each region by a Regional Department (R.D. J, who;e 
major role includes agricultural statistics and a fow a,::tions 
of farmers' supply. Many deve]opment projects in Agri­
culture-Animal husbandry and Country Planning are 
operational in the field, for example the savannah proje,::r 
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(food crops and animal drawn equipment), called ,, Fed­
savanes · ... The organizations in charge of production and 
marketing are SOCOTO and OPAT: 

- SOCOTO (Sodété Cotonnière Togolaisè) was creared 
in 1974 : the cotton area covers the greater part of the 
country, with the exception of the somh-eastern area 
(where coft'ee and ca,;ao are grown on hi!Is and the Litimé 
plain) and the maritime border. 

- OPAT (Offiœ des Produits Agricoles du Togo) is in 
charge of exporting agricultural produces i.e. mainly 
coffee, cacao and cottorr. 

THE ROLE OF SOTOCO 

SOTOCO was cœated in 1974. Ir aims at developing 
cotton growing in the ,vhole country. In concrete terms, 
SOTOCO is in charge of : 

- management, supervision, seed production. accom­
panying research, training and extension as part of the 
Project of Rural Development in the cotton area : 

-· unlocking of the zones ; 
- primary marketing of cotton (SOTOCO buys seed-

cotton from farmers or group; of farmersJ : 

- seed-conon transport : 
- seed,cotton ginning in the plants of Kara (_open in 

April 1931) and Nocse (open in April 19841; 

- transport of tïber and cotton seeds. 

SO TOCO fa a cotton sectonll firm dealing with a.::tions 
ptèceding and following the growing of cotton {seed 
produ.::tion, input 3upply, resean:h - fiber and seed 
produ.;tion. producer~ supervision and support}. 

COTTON RESEARCH IN TOGO 

The first research works on cotwn were .::onducted soon 
ai'ter the creation of rhe IRCT Station in Anié-Mono in 
1949 and started by tests focu.;ed on .::otton improvement, 
rnainly on Gossypium barbadense. Research was afrer­
wards directed towards Gossypium hirsutum. In 196~ the 
Agronomy Section was created, which in 1965, esrnblished 

permanent sites throughouc the country a, ro take into 
a.::.::ount the var1abilîry in e;;;ological conditions. After 1974, 
the in..:rea,e in the area under G. hirswum made it 
nece,sary to create an Entomology Section. In 1983, as 
IRCT wished to explore the rural environment, the Agro­
Economies Section was creaced. 

COTTON AND FOOD CROPS 

According to the 1982-1983 census in the ,:otton area, 
the total number of farms is 177 JOO among whkh 34, l 16 
grow cotton. 

Ir is observed that. in 1982. 20 -r,1 of the farms in the 
cotton area grow .::otton, which arnounts to 20 iF<l of thè 
aœa planted by these farms. Table ::: gives the distribution 
of these data per region. The percentage or .::otton as 
compared to the area p!anted (food crops + cotton"t 
averages 7 % in the cocton area in 1982. 

Farmers give priority to food crops and grnw .::otcon 
aœording to their po,aibilitie, and coŒtraints. There i, no 

competition bet\veen food crops and -:Otton but integration 
and complememar\ty withîn the production ~ystem. 

Be,ides the trials c:arried out in the station, !RCT Togo 
has at its dispo,al 9 sites distributed frorn the north to the 
south of the country. They are conducred manually exœpt 
for one ,vliere animal drn'il:n equipement is used. The test 
programmes of [RCT Togo are approved of or requested 
by SOTOCO during an annual meeting. The re,ults are 
examined during this meeting or presented as SOTOCO 
need3 them. Tests in farmer~· fidds are conducted with the 
help of hi,; firm. 

TABLE 2, - Number of cotton f-,rms f.lnd size of the area planted in 1982. 

Reg ions Savanes K.,3ra Centrale Plateaux Total 

Total number of farms 31,600 53,600 24,400 67,700 177,300 

Nu mber of cotton fa rrns 10,224 7,093 3,194 13,605 34,116 

Cotton farms % 32.4 °o ·[3.2 ,),0 13.1 +~':) 20.1 ·'.o 19.2 °o 

Total area planted, ha 105,400 74,800 37JOO 123.400 341,300 

Cotton are a, ha 5,575 5A77 1.946 14,051 27,049 

Cotton area % ! total 5.3 ,)!) 7.3 °n 5.2 ''·o ·r 1.4 ,,,, 7.9 a.., 

ha plan ted per farm 3.3 i .4 1.5 1.8 1.9 

ha planted per cotton farm 4,7 3.6 3.6 3.6 4.0 

ha under corton per co[ton farm 0.55 0.77 0.61 1.03 0.80 
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DEVELOPMENT OF COTTON PRODUCTION 

1. Development of seed cotton production /Fig. 1 and 
3 and general table) , -

Cotton growing in Togo is: an old tradition. Mono 
cotton. Gossypium barbadense variety, was grown in 
association with food crops. At the beginning of the 
century (between 1911) and 193/J), productions of around 
2,000 to 3,000 tons Vh!re obtained. 

Gossypium hirsutum has been grown on a significant 
scale since 1968. 

From 1955 to 1974, production increasecl. from 3,-mo w 
10,000 tons with a few fluctuations. 

After 1975, Mono was practically abandoned and 
replaced by Gossypium hirsutum. 

From 1975 to 1979, produ,;tion to~e from 10,000 to 
20,000 tons. but was very low in 1977 (4,500 o. 

From 1980 to 1983, production varied from 21 to 27,000 
tom. 

In 1984, cotton production reached the unexpected 
record of 54,700 tons. 

ln 198~, the area planted amoumed to 70,000 ha, and 
the seed-cotton production expected was 86,000 wns. 

2. Variations of somc indicators (tiley oniy concem 
hirsutum cotton and the SOTOCO area} 

a) Seed cotton yield per hectare {Fig. 3 and Table l) 

Mean yield has increased fairly regularly 1.vith several 
annual variations. Frofi.1 around 400 kg/ha in 1964. it rose 
to 1.200 kg/ha in 1984, that is a three-fo!d increase in 
20 years. 

b) Ginning percenrage (Fig. 4 and Table n 
Ginning percentage rose from 34.4 % at the beginning 

of the 1960's to 42 % in 1984. meaning that it increased by 
22 %. 

c) Ferti!i;,ation 

Fertilizers were almost never used in 1960. Neady ail the 
area under cotton was fürtilized in 1984. 

The five-year mean percentage of the area i'ertfüz,~d is 
the following : 

1961-1964 = l&A %. 
1965-1969 = 74.0 %, 
1970-1974 = 44.0 %, 
1975-1979 = 6ï.O %, 
)980-1984 = 88.0 %. 

Fertilizer doses and qualities have reguiarly been im­
proved. The dose has been arnund 200 kg/ha since 1977. 
The main fertilizer used is KPKSB (ll-22-12,5-5 for 1984 
and 1985) but also NPK and urea. 

d) Crop protection (Table n 
The area sprayed has always been considerable ,ince 

1965 ant its percentage a., related to tota! area ranges from 
45 to 100 1/;'o according to the years. 

Sînce 19ï7, most of the plots have been sprayed once 
and 50 to 70 o::'o of the plots have been sprayed si.-.:: times. 
The amounts and quality of the products have 
considerably changed in 20 years. 

Organochlorates such as DDT have disappeared and 
been replaced by pyrethroids and organo-phosphates 
associated with pyrethroids. Later, this type of association 
was the only one used. 

Doses have slightly varied these iast ten years and are 
now around 15 litres per hectare and per year. 

e) Number of cotton pfanters and area (Table l \ 

The variation, in the number of planters are very 
different according to the years. There are very large 
variations : for instance, in 1977-1973 the number of 
planters was only 13,000 against 46,000 in 1980. 

The area planted depends on the number of planters, in 
general 0.50 to O. 70 ha per planter. 

Since 1970, the area planted has incœased more or less 
regularly and rose from 4,000 ha to 43,000 ha. The reasons 
why there are large variations in the area planted from one 
year to the next are the following : 

- climatic reasons : delayed food crops or low harvest 
of two-cycle crop, (in the southem part of the cotton area) 
often i.:ause lest of interest in cotton in some cases ; 

- economic reasons : variable prices of food crops and 
subsidies of inputs for cotton have a strong iniluence on 
the farmer's decision. 

These irregu1ar variations show that farmers control 
their decisions and respond to climatic or economic 
constraints very quickly. 

Whatever the conditions and annual variations are, a 
rising trend is observed, and the number ol' cotton planters 
as well as the area planted have increased three-fold since 
1970. 

PRODL'CTION COST A~D SEED COTTON COST PRICE 

1. Purcbase of fcrtilizers and insecticides 

a) Purchase and price of Jertili:.ers 

For the last ten years, the amounts of fertilizers 
purchased have varied very irregularly. because of the 
stocks to carry over from one year to the next. 

The purchasing price of fertilizen (Lomé CIF1 was 

CFA F 57/kg in 1978 ; it increased to CFA F 83/kg in 
1982, and was CFA F 122/kg in 1985. 

b) P11rchase and price of insecticides 

The amounts and qualities cf insecticides have changed 
progressively. Their price lias iluctuated around CFA F 
1,000 per litre since 1979; it was CFA F 1.230/l in 1935. 

r.,ckE 3. - Amount of le,.-tl!izers purchased per vear, in tons. 

78-79 79-80 80-81 81-82 82-83 83-84 84-85 85·86 

1 GOO 4120 8 600 13 900 11 000 0 9 800 15 850 
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2. Consumption of l'ertilizcrs and insecticides 

a) Fertilizers 

The amount~ of fertilîzer, consumed are sometimes 
difficult to assess : some of them used for cotron and food 
crops are coumed together, and the evaluation of availab[e 
stocks is not ahvays accurate. 

However, the variations in the estimate give sorne idea 
of the variation and increase in fertilizer .::onsumption : it 
was estimated at 2.300 tons in 1978 and reachèd 6,700 tons 
in 1984. 

b) Insecticides 

The amounts of insecticides used in cotton grov.fog are 
difficult to assegs accurately : a low quantity is applkd w 
food crops and stock evaluation is sometimes imprtclse. 

However, the estimates give some idea of the variations in 
insecticide consumption : it was estimated at 250,000 litre~ 
in 1978 and was 747,000 litres in 1974. 
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3. Production cost and farmer'>' incomc 

a) Seed-cotton farm gate price and input co.sts 

Seed-conon farm gate price is an indicator which alone 
does nm mean anything. The costs of fertilizers and 
insecticldes financed by the farmers must be raken into 
accomu co e,timate their incorne. 

At spraying time, the equipmem is lended to the farmers 
by the supervision workers. An inclusive sum of CFA F 
600 kg is deducted from farm-gare pri.::e for the battery. 

Frnm thlà 1985-1986 season onwards, the t'armer must, 
whatever his real con,mmption is, pay when selling his seed 
cotton a sum of CFA F JJ,600 including CFA F 23,000 for 
tlre fortilizer~ and CFA F 600 for the battery. If planting 
dates are later than rècommended, an additional inclusive 
sum of CFA F 11.400 ,vm be deducted to caver 50 01o of 
the insecticide cosi. 

TABLE 4. - Variations of seed-cotton farm-gate prfce in CFA FI kg (white and ye!low cottoni. 

78 79 80 81 82 83 84 85 

60-50 60-50 60-50 65-55 65-55 75-65 90-80 105-95 

ÎAi3L~ 5. - Prir1e of ferti7izers and insecticides for the farmer. 

Years 77-78 78-79 79-80 80-81 81-82 82-83 83-84 84-85 85 (1)-86 

CFA F kg 
15 15 15 15 45 45 100 115 fertilizers 

CFA F ï 
0 0 0 0 0 0 0 0 0 insecL 

CFA F1ha 400 400 400 500 500 500 600 600 600 battary 

TABLE 6. - Farmers gross and ner income. 

Years 74 75 76 77 7B 79 80 81 82 83 84 

Seed 
cotton 10,648 9,772 7,063 4,537 14,365 20,374 24,018 21,243 27,483 24,769 54,748 
!tons) 

Total gross 
incarne 308.5 2399 849.6 1,210.2 1,325.2 1.329.0 1,780.9 1,849.4 4,925 
mio CFA F 

Mean 
price 43.7 52.9 59.14 59.4 55.2 62.6 64.8 74.7 90 
CFA Flkg 

Input 
58.5 21.1 42.4 66.5 95.7 231,9 248.8 327.7 763.0 

mio CFA F 

Net 
incarne 250 218.9 807.1 1,143.7 1,229.5 L097.1 1,532.1 1,521.7 4,162 
mio CFA F 

Net 
income 35.4 48.2 56.2 56.1 51.2 51.7 55.7 61.4 76.0 
CFA F/kg 

Net income 
CFA F/ha 27,908 32.922 50,866 43,452 42,207 46,725 57,902 50,283 95,794 
current F 

Net incarne 
CFA F/l1a 59,440 64,856 93,593 73,434 69,090 61,210 67,745 53,803 95,794 
85 constant F 
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b) Farmer's gross and net i11come 

Gross income is cakulated on the basis of the sums paid 
for the purchase of seed,cotton which takes quality into 
accotint (white or yellow). 

Net income is calculated by deducting the input cost 
paid by the farrner from the gross income. 

Table 6 shows that for the la;;t ten years the farmer's net 
income per kg of cotton has varied without increasing very 
much as compared with the price index which bas more 
than doubled during this period of tlme. Thanb to yield 
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increases, net income per hectare bas increased two-fold 
from 1976 to 1982 and three-fold between 1976 and 1984 
(in current francs). The e.stimate (coefficients of retail and 
wholesaie price index in France) of the net income per 
hectare in francs shows a relative stabifüy from 1976 to 
li)83 (CFA F 60 to 65,000) except for 1978 and 1979 
(CFA F 94,000 and 73,000 respectively) and a sharp 
increase in 1984 {CFA F 95,800). For farmers, the increase 
in seed-cotton price and yield, despite an increase in the 
input cost finanœd by them, translates into a very 
satisfactory increase in net incarne per hectare. 

EXPORT OF CO Ill'ON FIBER AND SEEDS 

The greater part of ffüer production is e,~ported. 

Iv1ost cotton seeds a:e exported as well, bm with the 
creation of the Togo oil mm near Lomé. at least part of 
them will be processed locally in the futuœ. 

TABL~ 7. - Fiber expons and focal sales, 

Calendar years Exports Local sa l:,s 
On tons) iin to:-is) 

1979 2,648 1,226 
1980 4,668 260 
1931 11.132 25 
î982 12,052 
1983 11,9g1 
1984 10,237 ? 

1935 [fir3t six months) 9,531 7 

The turnover of fiber sales is asses5ed on the basis of 
estimated selling prices, but it is very hard to know the 
respective prices of the different contracts. 

TABLE 8. - Production and export of cotton seeds. 

Season Production Calenàar Export 
Un tonsj yaars lin tonsl 

1979· 1980 l0,267 1979 4,060 
1980-193! 12,500 1980 6,310 
1981-19B2 12,194 1981 11,640 
1982- 1983 l2,259 1982 13,453 
1983-1984 14,366 1983 12.,700 
1984-1985 31,442 1984 2,000 

CONCLUSION 

The spectacular increase in production in 1984 and 1985 
proves that the farmer is in fact the major decision-maker 
according to hi5 rationality. 

But can future be foœseen ? 

It is very difficult to answer tî,is question but several 
observations can be made. 

In front of a sotvent demand for crops, the Togobse 
farmer ..:an easily abandon ~oôton &.1d grow food crops 
insofar as he is sure he can sell them at a reasonable priœ 
(e.g. : marketing to\,mrds Nigeria"!, 

\Vhen the demand for food crops is met, cotton remains 
the only cash crop for those are:as. 

The reduction in world fiber prices may cause defidts in 
OPA. T. being the cmt price higher than the ~elling price. 

The use of by-products (oil, meals, and shortly, food 
proteins) should allow the cotton line to be profitable 
despite low fiber prices. 

It therefore seems very important to promote seed 
utilization to a maximum thanks to the production of oil 
(refer to IOTO. Industrfo Oleagineuse du Togo, with the 
settîng up of a factory near Lomé), meals and shortly food 
proteins. 

Cotton, füst te:xtile crop in the workl and second after 
soya for mea1 production, will become in the future one of 
the main source of food prnteins. 

RESU~filN 

El 70go :xod11.:e v e·,,:;Jrta ël•~od6n ,j-3sd'3 pdncipi,)s d.e si,~10 
D3sdt:t 1930 .. 3stè t-:uhlvc C0tûce 1_.m grr3n dr_jsar,c-llû a c0nse-]uen­
c;3 de 13 crr:nc·6n de •J1a socie,:ad cJn estruGtu 0 a -arti·]al. la 
« S:ii:-i3t~ togolaisa du coton Y Es:a i:!\/:Jil?J(:i;Jn .se a;:;ornpaf1S: ,j,3 

una •11ejora s-11 la calida-'.: ::la :as ·Jarieda:::es ·;Jl,J,ri:.3".ias \' d~ un 
aumento da consun10 d8 f:;J.:tcres ~::.,s pr-JduGGl:J"n '3;:Mcad-Js -31 (:ul­
;i·,:c ah;Jodonero 

La pro1Jresi0n de :,,:.; r,,ndinier!Gs rr.:,d,,J:, 1. la .subida r."gular 

dsl ,:n,~iD d,, com;'.lra .'li ,:a,11r,esin,'.) C81 Jlge,:J'),1-rama ase•:iur:,:i 
ura tenta neta :Jor ,:;ctare,3 n1J,/ ac~pr~bl1~ pa:-a 121 a:-q:lota~1,j71 
,gri,:ola ,, ;:ie:,ar ds la .,,Jbidd d3 .•)3 co5tes de 1.)3 fac,•YS5 ,::, pi•J­

du~ciGn 
La int,zgracu':n del ,culti'-1.::, .3i,J•)d0ne,G e1' •cll .ister'la d·, prndu•> 

.:îj i1 es efr~i:1uada ocr l•J'3 i::ampe3ifl•J:5 de una mar,3-1a raci:,~a 1 

se:J1Jn .SJ~3 ·:bli-3-:1cn:in8s. 




